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APRÈS le lancement offi-ciel de la collecte de fondspour la réhabilitation duCentre hospitalier régionalde Ntchengue, le 26 aoûtdernier, dans les locaux decette structure, la caravanede solidarité en faveur decet établissement hospita-lier se poursuit à Port-Gen-til. Les caravanierssillonnent les quartiers dela cité pétrolière en vue,non seulement de poursui-vre la sensibilisation sur lebien-fondé de l'initiative,mais aussi de persuader leplus grand nombre àcontribuer financièrement.Initiée par Pascal Houan-gni Ambouroue, présidentde l'association TendanceAvenir et, par ailleurs, mi-nistre du Pétrole et des Hy-drocarbures, encollaboration avec l'OngConvergence, cette cara-vane a pour objectif de col-lecter des fonds pour laréhabilitation du Centrehospitalier régional deNtchengue, confronté à desdifficultés d'ordre matérielet infrastructurel, notam-ment les services de la gy-nécologie, des urgences etde la maternité. L'on a appris qu'aprèsavoir donné son approba-tion, le chef de l'Etat, AliBongo Ondimba, a été lepremier à soutenir cetteaction de grande portée ci-toyenne, en apportant uneimportante contribution fi-nancière et le matériel. Desmembres du gouverne-ment et d'autres personna-lités lui ont ensuite

emboîté le pas. C'est le cas des ministresPascal Houangni Ambou-roue, Jean-Fidèle Otan-dault et Michel Essonghe. Aces contributions, s'estajouté l'appui de plusieursadministrations déconcen-trées et des entreprisescomme la Société gabo-naise de raffinage (Sogara),Peschaud, Perenco et Mau-rel et Prom. Lesquelles ont,pour la circonstance, bravéle contexte économique ac-tuel en manifestant leur so-lidarité à la réhabilitationdu plus grand hôpital del'Ogooué-Maritime.La population de la capi-tale économique constituela dernière cible visée parcette collecte de fonds.C'est pourquoi, la caravanesillonne les quartiers po-pulaires, les marchés, les

carrefours et autres lieuxd'attraction de la ville.L'objectif étant d'emmenerle maximum de personnesà "faire le geste qui sauve
une vie", comme on peut lelire sur l'une des nom-breuses affiches de la cara-vane.Point par point, des expli-cations sont données auxhabitants sur les raisons decette collecte qui s'effectuesous le regard avisé d'unhuissier de justice. Lemoins qu'on puisse dire,c'est que les Marigovéens,jusqu'ici, se sont montréstrès réceptifs. Manifestantleur adhésion à l'initiativequi devrait s'achever le 26septembre prochain.

La caravane de collecte de fonds se poursuit
Santé/Réhabilitation de l'hôpital de Ntchengue
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La caravane de solida-
rité s'est déployée à

Perenco.
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Les initiateurs de cet élan de solidarité entourés des populations. Photo de droite : Le président de l'association Tendance Avenir, avec le
maire de Port-Gentil et le président de l'Ong Convergence.
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PAR les temps qui cou-rent, quelle sensation dés-agréable de ne pasretrouver les coursesqu'on vient de faire dépo-sées si souvent devant lescommerces parce qu’unvoleur serait passé par là !

D’où la nécessité pour lescommerces de trouver dessystèmes tendant à sécuri-ser les emplettes que leursclients ont en à faire avantde s'arrêter chez eux pourles compléter.Certains commerçants sesont organisés pour instal-ler, à l’intérieur même deleurs magasins, des éta-gères ou des mini-boxdans lesquels les clientspeuvent déposer sans

crainte leurs paniers, avecl’assurance de les retrou-ver. Un gardien veillant augrain. Les grandes sur-faces de la place disposentmême d'un comptoir avecdes hôtesses à qui l'onpeut confier son bagagecontre un numéro de réfé-rence.D’autres commerçants sesont inspirés des systèmesque l’on rencontre généra-lement dans les gares. En

effet, un magasin mitoyenau marché de la Balisepropose une armoire àbox où on peut désormaisdéposer son bagage, àcondition qu’il ne soit pastrop gros. Il s'agit en faitd'un coffre dont on gardela clé avec soi. On peutainsi aller faire ses em-plettes en toute quiétude.L'idée, bien géniale, va sû-rement faire école.A Port-Gentil, certaine-

ment comme dans d'au-tres villes du pays, unepratique veut qu’avantd’entrer dans un magasin,le client laisse, à l’exté-rieur de celui-ci, son pa-nier vide ou contenantdéjà des produits achetésailleurs. Histoire d’éviterde les confondre au mo-ment de passer à la caisse.De plus, les tenanciersvoient souvent d’un mau-vais œil des sacs supposés

vides circuler avec lesclients à l’intérieur deleurs magasins, les vols àl’étalage pouvant leur por-ter de sérieux préjudices.Mais, avec les vols répétésdes effets des clients lais-sés dehors, l'idée d'amé-nager de petits espaces àl’intérieur des magasinsest d'autant louablequ'elle permet de sécuri-ser la clientèle.

Les commerces sécurisent leurs clients
Vol dans les espaces commerciaux
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Ces effets exposés à 'íextérieur d'un grand magasin
ne sont pas sécurisés.
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Des casiers à l'intérieur d'un magasin pour le dépôt
des sacs.
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Certains commerçants ont aménagé des coffres
avec clé pour leurs clients.
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